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Il peut sem bler pa ra doxal de s'in té res ser au syn di ca lisme chré tien
dans une revue qui concerne l'ex trême gauche. En effet, le mou ve‐ 
ment syn di cal chré tien ne fi gure pas pré ci sé ment au som met des dis‐ 
si dences, c'est le moins que l'on puisse dire. Né des œuvres de
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l'Eglise, du chris tia nisme so cial issu de l'En cy clique Rerum No va rum
(1895), il fait fi gure d'or ga ni sa tion jaune aux yeux des cou rants so cia‐ 
listes. Cet in té rêt pa ra doxal s'ex plique pour tant à tra vers ce livre, issu
d'une thèse en his toire, car comme l'ex plique l'au teure en une phrase
lim pide à la fin de son ou vrage : " Dans une so cié té basée sur des rap‐ 
ports so ciaux de sexe in éga li taires, les syn di cats fé mi nins, en tant
qu'or ga ni sa tions au to nomes, offrent aux femmes qui s'en gagent dans
l'ac tion mi li tante un cadre qui leur per met d'échap per aux
contraintes so ciales im po sées à leur sexe " (p. 222). En effet, bien que
ce type d'or ga ni sa tions ne brille pas par son ra di ca lisme (on est clai‐ 
re ment dans le cadre d'un syn di ca lisme de ser vices, en pre mier lieu le
pla ce ment pro fes sion nel, et de mo ra li sa tion de la pro fes sion, la grève
étant la der nière pra tique à mettre en œuvre), le syn di ca lisme fé mi nin
chré tien ouvre en fait un es pace pour l'af fir ma tion d'une conscience
fé mi niste in at ten due. S'il ne s'agit pas de confondre les époques ou
les tra di tions (les or ga ni sa tions et leurs di ri geantes sont per sua dées
que la place de la femme est au foyer, à for tio ri si elle est mère), il n'en
de meure pas moins que sous l'égide de mi li tantes, exem plaires dans
leur en ga ge ment, s'en gage dans cet es pace une ré flexion sur la place
de la femme au tra vail et des droits qui en re lèvent. Alors qu'une par‐ 
tie du mou ve ment syn di cal so cia liste re fuse la place des femmes dans
le sec teur pro duc tif (voire de l'or ga ni sa tion syn di cale), au sein du
syn di ca lisme chré tien s'af firment au contraire des re ven di ca tions sur
l'éga li té sa la riale. Ces re ven di ca tions, même si elles ne connaissent
guère de suc cès pra tiques, per met tront néan moins l'af fir ma tion
d'une élite syn di cale fé mi nine. Il n'est d'ailleurs pas ano din de re mar‐ 
quer que la CFDT, hé ri tière de cette his toire, soit la seule confé dé ra‐ 
tion fran çaise qui ait été di ri gée par une femme (Ni cole Notat). Avec
une maî trise par faite de ses sources, un bon heur et une sim pli ci té
d'écri ture, le livre de Jo ce line Cha bot consti tue éga le ment un bon‐ 
heur de lec ture pour celles et ceux qui s'in té ressent au mou ve ment
ou vrier dans toutes ses com po santes.



Joceline Chabot, Les débuts du syndicalisme féminin chrétien en France (1899-1944), Lyon, Presses
Universitaires de Lyon, 2003.

Georges Ubbiali

https://preo.ube.fr/dissidences/index.php?id=89

